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SAINlT-Bo.NiF.cE, 26 JUILLET, lqO9).
A Mezzsieurs les prêtres séculiers du diocise de Pr:nce-

Albert, signataires d'une importante pioteslaticn t:u 8 juillet U(;9.
CIuRs MESSIEURlzs,

L2 travail si absorbant de la visite pastorale mý4 privé ('u plai-
sir d'accuser plus tôt réception de votre improitant dccit ment c( iec-
tif par lequel vous donnez la note Juste sur la situation .« lai)e
dans la Saskatchewan, sur la colonisation et aussi 'ur les beý,oirs
pressants des missions sauvages, V'ous a% iez autorité 1 ux 1 arler
puisque tous vous comptez plusieurs ann'es é« i EcC Ls le
pays, et le fait d'avoir envoyé tout d'abcid votre intérossarit (
muent à~ votre vénériible Evtque et .1 Son Excellence le D)élégué
Apostolique prouve le bon esprii qlui vous anime.n

Vous avez eu raison de dire que nous ne pouvons pas être sa-
tisfaits de la situation scolaire dans la V..ac r. n Ubi biE n (,t.c
dans -l'Alberta, parce que les écoles isont neutres en.princip e. et il
est àu désirer que les écrits de feu Mgr Taché. &ýillustre me cie u
T. Révérend Père Leduc. o. Ni. i., v. G., et les disecurs picrnon ý's <,u
Parlement d'Ottawa par Sir W'ilfrid Laurier et l'Ilonor.-ble Fil Ypa-
trick, pour appuyer la première clause floUs g8IEtiuua8r.t 1< 1 S r (S
droits scolaires, sans parler dos aveux de nos adversaiùee dan's
l'Ouest et dans Ontario, aient plus d'autoritéI pour cnvainere les
gens intelligents et bien disposés que les écrits si regrettables de
Monsieur l'abbé Bérubé.

Je vous remercie cordialement, chers Messieurs, d'avoir si bien
défendu le3s héroïques missionnaiies Cblat.t qui ont fait et continuent
(le faire unic si belle oJeuvre au milieu (les Indiens. Le mCme person-
nage ecclé,siastique voadrait-il les'prendre par là famin-~ ?

Enfin, ce que, vous dites de la colonisation catholique par nos
1 om1patriotes de Québec est fort juste. Nous ne demandons pas que

On se d4pouille pour nous; nous voulons la Province, de Québec,
Plus forte, plus populeuse, plus puissante que jamais;, mais nous dé-
%irons que nos compatriotes désireux de posséder dles terres fertiles
liennent prendre leur bonne part des richesses d,2 cet Ouest Canadien
ouvert à la civilisation par nos pères ve3nus des bords du St-Laurent.

4Laoù le père a passé passera bien l'enfant." Il n'y a pas le moin-
oe doute que l'Ouest offre de grands avantages matériels. comme

le Prouve un grand nombre d'Européens etde Canadiens -Français


